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Devo
: Are We Not Men ?
We Are Devo"

lat.t Dunv
"New3oots Pontie{'

orsque sod en septembre l92
l'olbum "New Boots Ponties", le nom de

lon Dury {38 ons etquelques <hicoh)
n'interoelle oos orond monde Vieil

hobirul de io scËne pub rocl {golere,
en Êoncorslovec le qroupe Kilburns
And The Hiqh Roods, lon se voit propo-

'er 
L,n deol 

-oour 
son I er olb,.rm solo

por le lobel independont du moment,
Slf{ Records. lobel fonde por Dore

Prnr Usu
fiodem Donce"

endônt ou'en Anqlebrte sortoii le
oremieroltum de Ét. une knde
à ollumés de Cle'elond (Ohio) qui
iorroient deouis hois ons un roclt
ierminolo iouo de'Thirv Seconds
.).-, Tôkvô" i de 'Finol Solu on" sort

ce disouJout ô tro< Et quond

"tr,todern Donce" deborque chez
l'immrtoteur. rl ne resserirble ô rien de
connu (ce qurilest resté). Une golette

qui n'o qu'un concePl ô melhe en ovont
: son uÀonrle otomique. Depuis les
premien sinqles "Heàd ol Dorkness"
ou "Finol Solulion" sur Heorthpon
Records, le son iest etoffe. Effilês
comme des rosoirs, les guitores sont

reloyèes por une rylhmique qui toume
de olus en oh.rs o lo Stooqes et les

.*'rha*,L orennenr dei couleurs f'ee
É" oendoni oue le chonteur Douid
iÏomàs érucre àes poemes hollucinés

.,. fond de {rocos nucleoire omoureu-
sement distillé por ses ocolytes flom
Hemonn, s{olt Krouss, Tony Moimone
et Àlen Rovenstinel Des l'inho de

"Nôn Alionment Poci/'. on renhe de
ol"in oiJdons une oaloxie de svnthés

h.,r.loirdons le ','oii, 
q,i se fonr dou-

bler por une rythmique cloulée Pulsonie
ên.h.hôntdês scories comme un noc_

tume indushielllo phoro floue du dos
de pocheltel. Une lenible guitore ho-

chure lo nuitdès que les synlhes sonl en

boisse de égime. Ensuite, Cest Porti
oour neufoutres lilres quin'onl r;en

Lrdu de leur uroence àbsolue : les

i**.es de meùl en tusion de
"Modem Donce", les {o'.:x cuiures

numériques de "l,oughing", lo violence

citodine de "Sheel Woves" ori I'on sent

"roiment 
les trottoin se gondoler sur

Iond de ouilcre dérooont sur du moco-
dcm en Ërsion. "Chiriese Rodio oni' se

lo ioue world music en intro, pour
miàux tendre l'otmosphère sur {ond de
ouibre oussi douce que menoçonle. Lo

Londe hce s'ouuæ sur quelqr.res ngtes

de bosse. "Lih Stinki, e,e,cice de tu
no-bulnme rocol de Do'id Thomos qui
s'epoumone contre les synùés Pour.
mieux lirer une bourre, ô nouveou dons
le suroiou. "Reolworld" Fen ô voir
ouec I'àission de MW) fousse le ie,r
en deroillont. lci le poysoge urboin est

"*',.omme menoce. Ensuile. les lroÈ
demiers titres "Over Mv Heod",
"Sêntimentol Journey'' ; "Humor Me"
oreioirent lo coùoriis en exhr.rmont.

tur à tour. lo pollurion. souuenirs

sonoriés d'un pochord et Petit sko

terminol qui liÈÈre enff n l'oppression
ovec so melodie oui fuse soudoin
comme un solo diâne des Modem
Lcvers. l€ disque terminè lils iusr o
ioke mon iJon n'o qu'une ser.rle hôle,
ie le remettre {isso.

Un clossique, un woi.
lean.Pierre Simard r

ino enrobffeslres d'Akron, Ohio, les

{re.Js Morhersbough ( À^ork : chont,

ouitore, cloviers, et Bob : guitore) les

tères Cosole Uerry : bosse, et Bob :

suitore) plus Alon 
^'4eyer 

(bofierie)
iouênt lê conceoi lotol. Non contenh
l'en mettre olein les ver.,x ouec leurs

costumes sohis tout Jroit d improbobles
{euilletons sci fi en technicolor, ils morte-

lent l'esorit de rvthmes robotiques sur

,^ 
"diÀolos 

Je rheories erolurion-
nisËs, mèlont science a philosophie,

oommes de terre et fleurs en pot Sous

le,-rrs loux ons de boriots, les Deuo moi-

trrsent efleaivement tous les polien de
leur oroore evolution :commençonl por

monier hu,lobel Booii Boy, editont
des lilms de poooqonde postiche, se

,e;n'entnr rine culiure. iàftublont
d'uniformes dêlironts. De l'ort ou du

cochon, on ne soilplus trop mois, ô lo
{"ue,r de oueloues breues lueurs de
lucidite, on distiirsue dons le,rr discours

{{êr rerites .orrectemenl ossenees sr-rr lo

Knarrwrm
.lk*:,:#::h'*"

roftwerk, comme un cenke d'ofroc-
tiôn moonelioue oout des orlisles
controdiaoires. Âussi bien od,.rle por lo
oénérotion electro du rop- donl
À#u. Boker, qui produtir pour AÊiko
Bombono Ihistorique "Plonel Ro(k" qui
deloumoit le 'TrontEurop Expresl'
kro{t'rerkien - oue oor les techno
* rrkid'. .. gr'o,jp" olle.ond signoit
en 78 o'ec "Mon Mochine" son opus le

olus ocheve, entre le hiérotique 'Trons-
Euroo Exores' et le hès froid
'a",i.""rer World". llowerture est si

clossique qu'elle toumeroit preque ou

cliché : sur {ond de mochines qui sem-

blent mollement s'eveiller à lo vie, une
voix dêsincomee ônonne "We ore ite
robots/ We' re londionnins
oùrDmolrc...'. Lo mètophore fururiste se

pounuit ovec "Spocelàb", suite cos-
mrque qur mrre les noppes oporsonles
ouÀ oercussions élechoniques tressou

bnËs "Melropolis' eel une chonson
d'ombionce e"oquont le fomeux {ilm de
Fril-z Long Comme un sPoce-opéro ou-

dio. le morceou eponvme nous enlroine
dons une spirole iynÈetique où toul
semble coritôlé ou millimetre. "The
Model", pop song désincornee, recitée

d'une voi,< blonche por Rolph Hultet, tut
un sinole-ovni lors de so sortie tondis

",. "lieon Liohx" est une ode à lo ville
Jeçerte er eclJ;rèe comme un di$onl
controue en l'honneur de lo fee élecirici
le. Le hâique conslruciivisle russe de

lo cowerlure esl o prendre ou second

dæré : l'idéolooie n'est quere orés€nte
dois lo musiouË des Fob-Fou. du
KlinsKlong Studio, et le messoge de
"Mdn-Moch;ne" réside dons so mu-

sique Une musiq'.re qui, molgé l'ultro'
soohrsfi cofion des ordinoleurs d'ou-
rourd'hui. ne sonne pos oussidotée que
i."ll".les orres orouoer o svnthés de
l'epoque. Lo repiise àe'rhé ltdel"
por un hio vocol counlry o Prouvé
àu'une des roisons de lo pérennité

lioftrverkienne ér,oit l'e'<èllence des

commsitions. Les ouohe Kroftwerk ne

iomusenl oos od les mochines, ils

trovoillent. Dur.lels des robots. comme
ils le disenten guise d'introduction.
olivier Câchin r

vie moderne ef les technocrotes. Rois du

dâor-rrnemenl, ils se iouenl de ce qu'ils
Jé"ôn.ent. créent le muhimédio o\onr
l'heure. Produil sur mesure por Brion
rn. l" oremierolbum condense les

ah,cubrlfions des cinq bles.
O,jêstion oos€e Dor un sovonl lou.
blouse blcinche, iæud pop', luneltes de
plongée elgonh de voisselle: "Ne
sommes no'ts pos des hommes ?'
Réponse de ràis ollumes mosqr.,és d'un
boi, lunettes de soleil sous le nylon :

"Nous sommes Devo l' Devo, comme
dé-évolulion. L'interroqolion esl piquée

" 
leur orobssion de fol. leur ecce hbmo

ô eux i 'locko Homo". Musicolement,
les Residenh en plus humoin - il v o
quond méme rrois guirorisres doni le

orouoe. Dès le premier morceou,
tUncontrolloble Urse", bur disioncte,
les chceurs ne ressemblent ô rien de
connu, des bruits porosiles seront à
loisir ress€rvis el developpes toLit ou
lono de cet ekrnnonl vovoqe. Une

'"piise 'yncopéu, 
r.obotisË, à lo foi'

clinioue et donsonte de "Sotistoclion"
poursui'ont le trouoil de sope. Allo lo
Terre, sommes nous sur une ouhe
plonèle, ou posses dons lo quotrième

Jimension ? llest queslion de prières

entre deux hoqueh, inionciions empho-
tioues ei bidouillooes élechoniques, puis

dd iunksuolonts, de poronos excessires

a surtolt de "Mongoloid". Un terme

ouisoudoin semble comme un embryon
J" *-n'. a lo lolie oreoloble. du
moini l'hvoothèse lo blus sensee émise

depuis b'Jébut: une simple histoire de

Emmanuelle Debaussâ r

Robinson el Andrew ".Joke" Jokemon ei

surtout les 4001de Lee Brilleoux, le

chonteur de Dr Feelgood. Stiff mise sur

Dury, le côlé excenhique de ses te,l,eç

el lo p€rsonnolite de I interprè|,e.

folb,.rm iovère êlre poyont puisqr'il
olofonnero 104 semoines dons
les chorts onolois.
s' " l" orheite de cet incontoumoble
opL:s, le gnome endlmonché prend lo
pose oux côle, d'un Pelit voyou de
loubouro lson oroore fils. Boxter) sorli
t.,,i droi du "kd" de chorlie Choolin.
folbum démorre sec, culsec dewà on

dire, ouec ce qu'on oppelle ouiourd'hui
un stondord incontoumoble, uoler.rr sûre

des compileurs de lo goloxie : 'Wol€
Uo And Moke tove Wiù Me". .

Fi 1". rireç s'enchoinent "Sweel Gene
Vincenf', hommoge ou défunt pionnier
ovec l'intro noyê dons lo re'erb ô
ressort... comme dons les onnees
rerribles. Puis. Choz Jonkel (celui que

l'on ne pésena plus. ou olors our
omoteuis de bcËno tronse-beoi-mego'
donce) coqne sur ses clouiers comme un

titile Richord ercité hce o un porterre

de <hippendoles.
Cômme nous $mmes en /8 et que les

British n'en Iinissenl olus d" lo,Lei Joh et

ses disciples, on regàoefie un choùrb
sur le quohième litrê, "My Old Mon",
oui oéoore le lenoin or.r lomeux
'/Bill;ri:oy Dickey'', sorte de "trigsin ln

The Riggin" revu por quelque Texon

scnor-rin. lon Durv ne s'orrêtero pos en

'i 
hàn chemin... 

tClever Tre'or" débou
le sur nos ljltrolineor, nos Mortins (les

boffes oue tout bon olicionodo se de-

voitde Àeltre ou bout de ce qu'on op-
oeloil olors lrès pompeusement une
choine hi{i).Molsé; potte {olle, Ie

Grcnd Brilrcn termine l'olbum ou sprinl,
ovec des tilres comme "Blockheod'] otr

"BlockmollMon". On n'ouro pos foit le
déolô.ement oour rien. Risouà de se le

foiie ri.er por'de uiloins s[inheods fo;rs

en Fronce en sortonl de chez New Rose

mois, moinlenonl qu'il esl sur lo ploline,
lê rôur est ioué fusure du "invle 

ne
p","o qt,â l" bonifi",.. Er si, 6ior bon-
heur. un nouveou stondord opporoil,
un lruc qenre "SiorTrel", à peine plus

","",1oi,e 
lo mume de lo moin. un lo-

Ë-o.Ëinrucbd,,le... p'.omis, on le ro-

chètero. Pour le ploisir'et pour le tube
inconloume "Sex And Drugs And
Rock n'Rol1"....
lean-Marc Folliet r
(Dircctew du Club Diau
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